
Lettre ouverte à tous les restaurants, cafés et bars de Suisse 
 
Le Conseil fédéral a décrété que vous devez fermer une nouvelle 
fois. Nous savons tous que vous êtes des acteurs importants de 
l’économie et de la qualité de vie de notre pays, que vous êtes 
presque tous au bout du rouleau financièrement et qu’une nou-
velle fermeture pourrait s’avérer fatale pour beaucoup d’entre 
vous. Et ça ne s’arrêtera pas. Chaque fois que vous rouvrirez, le 
gouvernement vous obligera à refermer peu de temps après. 
 
Ce que beaucoup trop de personnes ignorent, c’est que derrière 
cette manigance se trouvent des hommes d’affaires extrêmement 
puissants et le but du jeu est de faire en sorte que toutes les peti-
tes et moyennes entreprises, les restaurateurs par exemple, mais 
également tout commerçant indépendant, soient rachetés pour 
une bouchée de pain, une somme dérisoire purement symboli-
que, puisque vous serez en faillite.  
 
Sachez que l’OMS, autant que la plupart des organisations inter-
nationales, ONU, etc., ne sont plus des organismes étatiques, 
mais bien des organismes privés, financés très majoritairement 
par des fonds privés et qu’ils donnent des ordres à nos gouver-
nements qui leur obéissent au doigt et à l’œil. Si l’on ne fait rien, 
nos politiciens corrompus et payés par les grandes industries 
vont nous broyer, nous hacher, nous anéantir. Ils en ont les 
moyens et c’est ce qu’ils veulent.  
 
Il devient véritablement urgent de DÉSOBÉIR, de se RÉVOL-
TER. Nous sommes TOUS en train de TOUT PERDRE, nous 
sommes entrés dans une dictature qui ne dit pas son nom et qui 
ne nous fera aucun cadeau. Nous en voulons pour preuve les di-
zaines de témoignages de pauvres citoyens qui ont déjà tout 
perdu et qui ont fait faillite à cause de cette crise, et je vous le ré-
pète ce n’est que le début, l’effet cascade sera DÉVASTATEUR 
et ce n’est pas pour dans dix ans, mais dans les semaines et les 
mois à venir. 
 



Par conséquent, si vous êtes prêts à voir votre établissement 
remplacé par un McDonald’s, un Starbuck’s ou un Kentucky Fried 
Chicken, si vous voulez contribuer à creuser votre propre tombe, 
alors continuez à obéir. Les multinationales s’en frottent déjà les 
mains. L’obéissance amène à l’impuissance, l’impuissance amè-
ne à la faillite.  
 
Sans compter qu’une fois que la faillite sera déclarée, le revenu 
universel sera instauré. Vous ne recevrez pas d’argent si vous ne 
vous pliez pas à la thérapie génique imposée à travers les vac-
cins. Vous devrez payer votre droit à la vie ! Le totalitarisme sera 
instauré en quelques années.  
 
Vous êtes très nombreux et avez des fédérations et des organi-
sations faîtières très puissantes. Qu’attendez-vous pour vous as-
socier et unir vos forces ? Avec le grand nombre de commerces, 
cafés, restaurants, bars et boîtes de nuit qui existent, vous pour-
riez vous mettre ensemble et taper du poing sur la table pour dire 
« Ça suffit ! ». Si des dizaines, puis des centaines 
d’établissements commencent à exprimer ouvertement leur dé-
saccord, à se grouper et à afficher publiquement que cette mas-
carade est terminée, que vous ne vous soumettrez plus à ces rè-
gles abusives et absurdes, cela ferait vite boule de neige et les 
autres suivraient. Les autorités seraient vite obligées de se cou-
cher. Là où personne n'obéit, personne ne commande ! Vous 
avez aussi votre part de responsabilité pour faire stopper cette 
mascarade. Le nombre fera la force, si vous ne le faites pas, 
alors ne vous plaignez pas de votre sort lorsque vous serez rui-
nés et rachetés pour une bouchée pain qui n’épongera même 
pas vos dettes. Les grandes industries en salivent déjà. Avez-
vous l’intention de vous laisser faire, de vous laisser mener en 
bateau et vous faire couler encore longtemps ? 
 
Il faut absolument s’unir et SE MOBILISER en masse immédia-
tement. Après il sera trop tard. Cela implique une prise de cons-
cience PROFONDE ET URGENTE. Chers commerçants, indé-



pendants, petites et moyennes entreprises, vous êtes tous 
CONDAMNÉS si vous ne faites rien, c’est une CERTITUDE.  
 
N’est-il pas temps pour tout le monde de dire que nous aimons 
trop la vie, notre liberté, notre droit d’exister, pour accepter de 
nous laisser ASSASSINER ? 
 
Il est temps de clamer haut et fort : « Je ne consens pas à ce 
que le gouvernement prenne des décisions concernant la 
gestion de mon entreprise qui contribue à nourrir ma famil-
le. » Ils ont été élus pour nous servir, pas pour nous contrôler.  
 
Il est temps de clamer haut et fort : « Je ne consens pas à vivre 
dans un État policier ». « Je ne consens plus à ce que les ci-
toyens soient suivis et tracés ». « Je ne consens pas à ce 
que le gouvernement prenne des décisions sans un proces-
sus démocratique ». 
 
« Je ne consens pas à ce que des politiciens, ou toute autre 
personne, qui ont un intérêt financier lucratif dans les gran-
des industries, prennent des décisions concernant mon droit 
de vivre, de gagner ma vie et de nourrir ma famille ». 
  
« Je ne consens pas à la fermeture de petites entreprises, 
alors que des sociétés multimillionnaires restent ouvertes et 
s’enrichissent plus que jamais ».  
 
Après avoir manipulé et asservi toute la population, après avoir 
pratiquement massacré une quantité impressionnante de petits 
commerces, d'artisans et de commerçants, après avoir enfin ré-
ussi à supprimer pratiquement le cash, ils ont réussi à faire colla-
borer tous les commerçants pour imposer ce masque délétère et 
inutile et tracer la population.  
 
Depuis le début, vous vous êtes pliés à leurs exigences et avez 
respecté toutes leurs mesures. En contrepartie ils vous ruinent et 
détruisent vos vies et vos entreprises. Allez-vous encore conti-



nuer à obéir à des individus qui vous saignent à vif ? La DÉSO-
BÉISSANCE CIVILE est devenue urgente. Si tout le monde s'y 
met, tout ce cirque est terminé. L’union fait la force.  
 
On nous a maintenant volé dix mois de notre vie... Dix mois que 
nous ne récupérerons jamais... On nous prive systématiquement 
de nos libertés et droits fondamentaux... La preuve apparaît que 
nos dirigeants élus (et non élus, comme la puissante Task force 
qui dicte la pluie et le beau temps sans jamais avoir été élue par 
aucun citoyen, sous prétexte d’état d’urgence) nous ont menti et 
nous mènent en bateau depuis le début... Il est plus que temps 
d'exercer notre droit (et notre devoir) de dire « Non ».  
 
Alors soyez courageux et ne vous pliez pas à ces mesures abu-
sives et arbitraires qui vous tuent et tuent le pays à petit feu. 
D’autant plus que contrairement à ce qu’on veut nous faire croire, 
on aurait très bien pu éviter cette « pandémie » et soigner les 
gens avec des traitements efficaces (et on ne parle pas unique-
ment de la chloroquine) : À voir le documentaire « Mal traités, le 
documentaire choc qu’ils ne veulent pas que vous regar-
diez » https://odysee.com/@Vivresainement:f/mal-traites-le-
documentaire-choc-sur-la-covid-19:9 
 
VIVE LA LIBERTÉ ET LA SOUVERAINETÉ DES PEUPLES !! 
 

« Celui qui aura jeté l’alarme dans la population par la menace 
ou l’annonce fallacieuse d’un danger pour la vie, la santé ou la 

propriété sera puni d’une peine privative de liberté de trois ans au 
plus ou d’une peine pécuniaire » (Menaces alarmant la popula-

tion, Art. 258 du Code Pénal Suisse) 
 

« Les membres d’une autorité et les fonctionnaires qui, dans le 
dessein de se procurer ou de procurer à un tiers un avantage illi-
cite, ou dans le dessein de nuire à autrui, auront abusé des pou-
voirs de leur charge, seront punis d’une peine privative de liberté 
de cinq ans au plus ou d’une peine pécuniaire » (Abus d’autorité, 

Art. 312 du Code Pénal Suisse) 
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